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Oovriins et Palatines 

ne» aosjeatlrs 
niiosMenel. 

haiaea»ent e 

. e n Henri Ghesquiere, déput* de 
1 i.'e, « reçu du ministre <!u travail les rcpou-

Henri, de Lille, et Mme Bou­
es, sont iaforrrk-à qu'en vertu 

dispositions de l'arrêté inter­
dit 8 avril 19,13, ils seront m u pro-

poswâsion d'un titre, provisoire 
— -» - » « ' u u ; i o n de l'Etat « ponrront rou­

ée arrérages échus de l'allocation de 

M L « f * v r e Jean, de LiMe, Mme reeve Vil-
ietté, ds lUnchm, et Mlle Masu ing , de Lille, 
5oat M o n t é s qu'il résulte des renseignements 
fouraj» par la Préfecture du Mord que leurs 
oostier* Mnt actuellement soumis à 1 instruc­
tion eésr»M»en:aire et que le titre provisoire 
yrev» par l'arrêté interministérie) du 8 avril 
tç>tj teor «ara très prochainement adressé. 

M Hippelyte Leg-rand, à Roubatx, qui s'est 
plaint 4 a Me pas avoir obtenu la liquidation 

>eae»n de retraite conformément à ht 
loi 4 l 5 «Wrii IQIO, est informé que le mi­
nistre a iapiédiatement prescrit à h. direction 
des ssasVasV* ouvrières et paysannes d'exami­
ner M CM et qu'il ne manquera pas de l'avi­
ser 4» ta solutioo des quel le sera intervenue. 

Da ht Pii-'ecture, il a reçu Ves oéJDoaaes sui­
vantes « 

Sont eavovei par la Potieoture au Ministère 
du Travail depuis le i janvier le dossier de 
Mme Cochas, a'Hsasmme» ; depuis le ter fé­
vrier )« dossier de M. Cappe Edmond, de Con-
li' sai f a n a l , dspai sic ta février le dossier 

de Calbanae DeK«h*> de Garnières ; depuis 
le t s M N (•* doaaiars de Mme veuve Diel, de 
! ils*, de Mme Lannov Pauline, de Lille, de 
Mis» Uamkard RoaaHa. de Vieux-Condé, de 
Misa sauve Warnier Maria-Henriette, de Lille; 
dege is le 15 n t n le dossier de M. Bertau 
Viator, de Liste ; depuis is ia février, le dos­
sier 4a M Lassera 0<séré. d'Esnrs ; depuis 
le } | eaars le doastar • • Mme Lefevre PBJIO-
rnèSM, 4e Fontaine-au-Plre : depuis le 5 avril 
rt ht sa avril e n doesà-rs de M. Fteek Jules, 
.nirflsrrn--- et d* M. Gavelle, de Lule ; de 
puis la .10 mai »s damier de Mme CoDiau d é ­
m e t " * MM. Dutro Emile, de Lille, et Hoche-
des Fapnçois, de Bauvin, sont informés que 
plisjaslssiinirnr et la d é a s i a m a du titre de 
renpj iarombant à 'a Catssa d'aasuranae à La-
<rùsjk leur compte est ouvert, il teur «tppar-
tiesH sîWressea- \ SfL te directeur régional de 
la Çaiif- aatiooaJe, à Awiea», tour récteina-

iJenelien, la municipalité de 

«rt et Mlle Braillon chantèrent 
n art exquis différentes œuvres de M. 
neh™ et ip d auditeurs, ce 

te prononça on 
dans lenuel tl 

1 ses années de jeunesse et célébra la 
copieuse matinée se termina par une 

' Pliât. • I. Amoureux 
unit spirituuile ni relit-

ers, que jouèrent i\ la perfec-
• - ' -•' Coin, lliirtel. MM. Lebel ei 

M : M. l>lienoourt, gardien à Paris, est 
• gnre ù Paris ; M. Sou-

1 lief d équipe à Part i , est nommé 
itardli'.t mérr 
J'équipe de 
nommé chef 

me d'i 

PETITE CORRESPONDANCE 

vous rc-
1 la fin <le chaqt 

Henech, homm 
fcrt e i s s s e a Paris, est 

il garo ; M. L« 
remlè-re c lasse è. 
tips) même gère ; 
.• quatrième clas-
leitr mixte de se-

n : M. Tournotte, hoin-
«mière c lasse à Hirson, 
mixte de eecom! 
ant, homme d'équipe de 
'ans est nommé au mê-

Leclerrq, hom-
cmiôro c lasse à Saint-

même ti!,ro il Calorme-
et, caissier petite-vitesse 
m m é sous-chef petite vi-

expoquant \otre situation 
de U ltcpuWi'iu 

HERNIES 

FARINE 
LAOTKK 

NESTLE 
" - • , « • mttttm* aliment de» 

7 enfants en bas-âge. — -
— Remplace le tait maternel 

• V V t M T t i a*M to*ta§ ta* Pkarmarf** *t 
> — • salaaa» « a T S u i a i . 

MXJOKM l a M a i l a i N s T S T L i 

* a»» a. a i n u t«. SUM « T F ! 

HYDROCCLES, V t m 
COCELES. Guérlsoo u' 
le Docteur Spaclallst» 

— V. BASTIN, de Peu-
taine-l-Evsaua, actuellement A BRUXELLES. 
S . „ . . " ? * • • • '" • • PROOtOt PERSONNEL 
Î J ^ Ï i ' i

s e * P'euves pendant t t ANS M 
tit^.\S2H5E: * c e ) o u r - w - ° 0 » guarlsans radi­
cale» attestées par écrit, touiours ..hteiuies en 
a J f 2 ^ i . • • ï , • m • , , , • auppreulon oomplsts du 
.HT. ..**'. B r e«h>'ra envoyée gratis et visité 
«ratulle tous las (ours, de 1 A 3 heure*. Télô-
pnone a. MS7. Prix modérés, réduits peur Isa 
S ' V . ' . V S * 1H1 » «at. en outre, accordé des 
facilités, >'e paiement en cas de nécessité. 
. J t , l n *" I U * "" Dœleur BASTIN, fondé dépôts 
1890, est le premier en son irenre, la seul des 
tlné exclusivement aux Hernies, Mydroeèl*. 
et varicocélee. 
• f ^ L r e D S« | irnements. écrire au Docteur 
B A J T I N , «3, avenus Basais, (pajc d* Solot-
Gilles, a BRUXELLES. K 

Paiement après guériion. 

BIBLIOGRAPHIE 
LE CRIME DU BOUIF, roman d'aventures 

loiicièrcs et sportives, par C. de la Fauehar-
dlar» (Paris, Librairie des Lettres). — D'un 
beau crime, bien mystérieux, l'auteur a tiré 
l'histoire la plua aRachante et aussi sa plus 
joyeuse du monde, et owtte g*atté paradoxale 
n'est jamais macabre. Elle enchantera Jes lec­
teurs pour qui un assaisonnement de sain hu­
mour corse aga&sblamcnt une savoureuse in-

eilte, surtout, dans la 
Ijcinture, stasTulièeensent vivante, de ce monde 

uehardière est 

GRAMME 1 8 S r ë g K g ^ 
« « N I A PATHC DE LILLE I 

j[Rue Esqutrmoiscjf 
Ce soir : 
Le Match de Roxe en- rc Georges CaTpentier 

et Bombardier Wells, pour le championnat 
d'Europe (film représenté par contrat spécial 
avec tes organisateurs du match de G and) 

Les Grandes Manoeuvres Navales de Tou­
lon en présence du présidait de Va République. 

« La Calomnie ». grand spectacle drama­
tique du M Pathécolor >, en deux parties. 

Nombreuses autres scènes nouvelcs . 

Chemin do fer du N o r d 

Aje&rnciEi; 
qui, au heu de partir nu 

1«0>. sent partis avec celle 
leur droit, seront maaile-

I I MAINTIEN O l U t CLASSE 

M Ue% f s svaal député, demande A M. M ml 
Mslre d s U è « U S I I I si Isa fias a» Belges nés en 
France est MM), gaMs 1 
service avse la rJaaee 1 
4e 1910, COMME c'était 
nus sous Isa drapeaux, ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 

ItépoiaM. — Las Jeunes sens dont il s'agit sont. 
aux tertMa ds l'arfiole ttdt la loi du 21 mars 
1905. teaaa erauauaaHii le marne temps ds service 
août ans la classe avec laquelle us ont pris part 
aux opérations de recrutement. Ceux d entre eux 
qui ont été Maorpovés avec la classe 1910 devront 
suivre des lot* le sort des appelés appartenant a 
tette classa. 

U N S F B T B DES ROSES EN ARTOIS 

Les Rosati d'Artois sjul, l'an dernier, cou-
ronasranv le snaiue écrivain Paul Adam, 
viennent de tenir leurs assises dans la coquette 
vi l la «a SaenWol ; leur lète des rossa du 19 
Juin a abssnu s a grand et légitime succès. 

Ptas S» sans cinquante poètes, artistes, lit-
leraiaur» et snaaicieaa a'étaient donné rendei-
M I I I dans ce cadra charmant de verdure et 
de flasjrs : la Société des Gens de Lettres était 
repaiasasaa par M. André Couvreur, son vlca-
présidsat. l'Académie Royale d'Archéologie de 
lietsfasjus par M. Soit de Morlamé. son prési­
dent, las Rosati de Paris par M Le Cholleux. 
l-ur réhovassur. la fédération Régionallste 
1 rançaia» par M ûeorgss Normandy. 

Au hasaM da crayon, noua avona noté nu 
tour Se M. Sébastien Charles Loconte, prési 
dentelas Poètes Français. — le héros du jour. — 
les portes Belval Delahave, Emile Lesneur. 
Max Bulfenoir. G. Derudder. A. Demont. E 
Edmond. Volsaells. Grlmbert. Letervanic. etc., 
MM. .saraaijMS. président, PlUt et docteur Les 
toqaoy ds f Académie d Arras. M. le fténêral 
li" JISISSMI Btaarn. as. la bâtonnier Grardel 

MM retsen et Lefeu^re. avocats. M. le Pro 
r i m u r «te al République Sergeant M. le pré 
aident Michel, M Preux, principal et MM les 
Itmtssssnrs Dubois, Goudry, M. David, M. le 

NOMINATIONS 
M. Delaelie, chef de station à Marly-sur-

Oise, e s l nommé chef de station à Royc-stir-
M. Duforez, surveillant-chef des ma-
• et de la manutention a Uon-Stun-
'. nommé employé à Lille : M. .la-

-ciief dus rnanœuvri 
au même Litre à Don-

Sainghin ; M. Lobbedeï, pointeur du mou 
' S Loorches, est nuiii. 

chef des marueuvre» à Hazebrouik : M. Cau-
dron. pointeur du mouven.ci it ii Ueauvois, 
e s t nommé facteus m 

h o m m e d'équipe 

• : M. Coquelet, chrf da si 
Artr»'s e.~t rioiniric eh 

\ | . DoudilUer. d ri dâ SU 

Artrea ; M'. Parmenth 

gare ; 
M. Petit, homme d'équipe de : 

(acteur mixte de se ­
conde c lasse m ê m e gar»; ; M. Cotton. poui-
leur d u mouvement à Valencienncs , e»t 
n o m m s employé au mouvement a l i lanc-
Misseron ; M. Dizenvtenel, employé à Mouy, 
est nommé employé a Beauvaia ; M. Réault, 
facteur mixte de première c lasse a La BcAs-
8ière-le-Déluge, es t nommé employé a Mouy; 
M Delfeux, aiguilleur de p r e v i è r e c lasse a 
L a Chapelle, charbons, e s t n o m m é employé 
a La Chapelle, intérieure ; M. Lamoinck, ai-
truàlleur de trois ième c lasse à I.a Chapelle, 
intérieure, es t n o m m é au mémo titre a La 
Chapelle, charbon ; M. David, h o m m e d'e-
qnii-e de première c lasse a Cambrai, e s t 
noiniiié chef d'équipe m ê m e gare ; M. Guil-
lay, chef de station à Roucjuerolles, est norn-

de station a l 'ontainc-Boniieteau ; 
M. Pruvost , facteur mixte de première 
d a s e e a R'jyo, e s t n o m m é employé toté-
rimaire m ê m e gare ; M. Poularn, facteur 
mixte de première c lasse , à Peronne, e s t 
n o m m é en\ployé à Roye ; M. Grouley, fac­
teur ixte mtérimaire de première c lasse à 
Prouvy-Traisnt, e s t nommé employé a Chan­
tilly ; M. Turpin, aiguilleur de troisième 
c lasse a Maubeuge, es t n o m m é surveil lant-
chef des manoeuvres, m ê m e gare : M. Uor-
diaux, homme d'équipe de première c lasse 
a Maubeuge, e s t n o m m é aiguil leur de troi­
s i ème c lasse m ê m e gare ; M. Leclteurtoux, 
vértficatetir à Compiègne. es t n o m m é con­
trôleur de gare, môme gare ; M. Formont, 
h o m m ed'équipe de première c lasse a Com-

est nommé vérificateur, même gare ; 
M. l'aouet. homme d'émiipe de première 
c lasse a Tourcoing, est nommé sous-chef 

ciutentions, même gare : M. Meury, 
employé à Compiègne, es t n o m m é employé 
principal a M-auneuge : M. ftinnen. pointeur 
du ouv .n ient A Tourcoing, est n o m m é sur-
veillant-ohef de la manutention des manceu-

Tourcoing ; M. Roose, homme d'é­
quipe <!o premiers c lasse a Tonrcoiiie. est 
n o m m é pointeur du mouvement, même ga-

T.l.j. : Ciuémilvîr. jn t i i I M Galeries Lilloises 

I MODÈLE 1 u BOUTEILLE m VÉRITABLE • 

ÉLIXIRl 
Tonique Antiglaireui 
D- GÛILLIÊ 

Employé avec succès 
depuis plus de 90 sus 
RMM hauTV S BfrlllTir 
et contre les maladies 
du Fois, de VEitomac, 
du Cœur, de la Ptau, 
Souttt, Rhumatismes, 
Brippe ou Influe ma, 
les ¥»rt Msstinaux, et 
toutes les maladies oc­
casionnées, par la Bile 
et les Blaires. 
fUI: bit.Stt.; I/Jlwt.3fr.50 
Maison PAUL GAGE F1I1 
i r a lriiiili-11 Etraili. Pllll 

Chronique Sportive 
ATHLETISME 

A TOURCOING 
CHAMPIONNAT OU NORD 

OE POIDS ET HALTERES 
C'est dans la vaste salle du gymnase, amé­

nagée pour la circonstance, qu a eu lieu cette 
[i.ir rHaltérophile et l'Atlheii-

que-Club Tourqu. 
De nornnrêux athlètes se disputaient ce 

ciiainplonnat. 
A rciriurquer : dans la catégorie poids plu 

mes, les superbes performances de 
Bottar, E. Derottfgnle, Jetant tous deux ÎOfJ ki 

. Casto 

los A deux mains : dans les poids moyens: MM 
Arthur Lenoir. de Rosendael. développant H0 
kilos A deux bras, et de M. Félix Gouillard, le 
sympathique sportmann tourquennols. 

Le célètire aQusta roubalsien Louis Vasseur 
se fit applaudir dans ses différents exercises 
et s'adjugea le record du monde (détenu Jus-
qu'alors par IVrius avec 87 k 5) en arrachant 
90 kilos du bras gauche. 

U nous reste a féliciter les organisateurs ov 
cette charmante fête et en particulier MM. Il 
llobbe et 0 . Lacroix. 

COURSE PEDESTItB 
A SAINT AMAND 

.. tiquo organise seul 
1 1913, «ne course & pied à l'es­
tant, dit « L'CJjabotier •, au 

ure sera le suivant • 
Départ .'1 ,leux heures et demie : Ecole du 

Moufin-des-Loups. Pont de Valenclennes, Croix 
du Petit Dieu, Chemin du Mont-des-Bruyères, 
Carrière dii Moulin, place du Moulln-des-
Loups ; arrivée au point de départ ; six fois 
le parcours, soit 18 kilomètres. 

Liste des prix. — 1er prix, 12 francs en es­
pèces : î ioe prix, un service de toilette, valeur 
10 francs; 3me prix, S fr en espèces : tme, 
A francs; orne, une bouteille de Champagne, 
valeur 5 fr : «me une Jolie sun-rtse, valeur 
i fr , 7me, uns belle prime valeur 3 fr. 

I De nombreuses primes seront distramées le 
long du parcours. 

1 u joli bronze sera offert au coureur pas-
•mler à la Croix au Petit-Dieu, au trol-

'làeignomsnts, s'adresser a M 
ui Léon 

En eas de mauvas temps, la course serait re­
nie date ultérir 

Mise r 1 fr. par coureur. 
— x — 

UKTIR9 
A AAMENTIBP.ES 

Le grand concours annuel de Sainl-Sébasticn 
:..•>; par un temps su-

270 tireurs venus ds tous les 
•pi heures et demie du 

• sept heures du soir. En 

neur fISO francs), a été abattu 
M Laneu, de Lille, oui, mercredi dernier, 

dans un tir dessai, l'avait abattu trois fois de 
suite. 

l'ouïes supérieures (75 fmnes), MM. Jarry fils 
1 50 franc»), MM. Miment, 

1 de la Gorgue. 
es), MM. Emile Ponseel, 

v%, de Meteren 
t>deux ciseaux primés S 1$ francs ont 
is po: MM. Emilo Flarnent, d'Eslaires ; 

> ..ntûiner ; Bricout, de Calais ; 
Ifaitifcrcucii ; Deconinck de Boaschipe : 

i> tiodawaersreals ; H. Demeu'pniw. 
,'. \rmentières; Harlsy. de Blenms'son ; G. Boti-
Ion ,de Calais; Bouteille, dT.perlecques; Lemift-
'•, de Boeschepc; E. Poneelle de Bergues ; Pa-
tou de Bergues : Vandevelde de Dunkenrue ; 
uriinl. de Bailleiil; I.essieux, .le Calais; P. Le-

clFritalres; D'Arc, ds Daille.il: L. Dubrulie, 
>• La Gorgue ; Buifine, de La Gorguo ; P. Usros, 

1 illt' Dubois-Dehoiqiie, d'.Armenuères ; UyU, 
! V'nuitlèrfls: Andriearh, rie (j ieines; Maquet, 
I llnzebrouck; Rossîgnal de Sunl-Amand; Ca-

1 B!fnmal«on- An?laux, de Mourcron : 
Hitler r"e la Bristade; Pehouek, île Bailleul; Du-
*ortier. d'Vpres; Lambrel, de Baltleul; Uiocste, 
le Merv.'le ; Chevatle d'Armenlières ; Gulllatn, 

Nrme.ui.r.s: Ijpillet'c. de Walten ; Thibaut, 
.1e Bailleul: Evervn, de Caeslre ; Trammerv. 

!i"res; Leulleur, de Lille; Csroulle, de 
illeninsison ; Th. Maesmsn d'Amnentlère*. 

Huit primes de 15 francs ont élé tirées su sort 
' ni, gagné • Plunqueile. de Mlle ; Logier, de La 

Depoiitre. de Wevelctieni ; Lambert, ne 
•>n . Uavelle, de Sa'nt-Amand ; Lacoste, 

fie Mervma; Ca.Té. de Godewaersvelde ; Oruez, 
de Une, 

A CAMBLAIN-CHATELAIN 
\ >i 1 les résultats du concours public de tir 

te 0e Préparation Mili­
taire • La Jeune France de Camblain : 

1er prix. Deleruyelle Emile, Camblain ; ï m e 
ilermetz Abel, Sallly-Labourse; lime, Vilaind 
loly, Calonne-Rlcouart ; ime. Lefebvre Albert, 
Aire-sur-la-Lys , 5me, Duriez Gilbert, Cam-
hlain ; 6me, Vrlelant Abel, Bourbourg -. 7me, 
Oroux Gaston. Camblain; 8me, Hornez Nestor, 
Lamblaln ; 9me, Turlure Narcisse, Camblain; 
• "me, Loisel François, Camblain ; l ime . Ta­
verne Aug fils. Camblain: Urne, Joaaien Au-

inbloln ; )3me, Turlure Emile, Cam 
Main ; l ime , Delozlère. Auchel ; tStne, Blen-
ouna Albert, Heurlngliem ; 16me, Guchez yur-
lure. Camblain. 

G O L O M B O r a ï U E 
A TOURCOING 

FLDERA1ION COLOMBOPHILE. — Résut 
tats du concours de Clermont offert le 15 Juin 

la bocleté le • l e Macot •. 399 pigeons 
h. lu par M. Bouton. 

: M.i.iueite Albert, 6 p. L'.; 2 Gardin 5 p.; 
. Plan kaert Elie, * p ; 4. Her Emile, 6 p.; 

t, :> p.: 6 Vammeraghe : 7. Transir ; 
1- \ in -^orselin. 5 p.; 9 Paco, t p.; 10. Huyge-

iles, :l p.; : l . Lepars. 3 p.: 12. Asse-
•lerre, 3 p. ; 31. Daels Sloffel. 3 p ; 38. 

Debaets 3 p : 3J. Lepers; 34. Dubrunfaut. 3 p.; 
16. Dutinaul ; 37. Van. 

Masurel père, i p.; 39. Famechon, 
il. Volt, ï p ; « . Liagre 

U. Dessauvages ; 45. 

PARINES. - Tendance calme. — Cour., «.u», 
- Proch., 37fiO. — Mai-Juin . . . — Juillet-Août, 
37.» — 4 dern. S5.50. — 4 mal., M. 

SIICWJB ~- Tendance calme. — Cour, 30.M. 
— Proch.. 30.87. — Mai-Juin, . . . — Juilkrt-Aoïlt, 
31. — '. dern . H.v*. — 1 pc. 3Î.ÎJ. 

51 
SSSSSSSSSSSSSst : 53. Deltète ; 54. Des-

I mbes r.uarlee ; 66. Blanck ; 5S. Deasauvagea; 
(.,, ueltete ; sa Dnjardta ; as. Masurel père. — 
B Dael. Dhaze, Heuls F 

Régulateurs à Aasemalne Pierre. Mouton. 
Le premier pigeon A h8. 35' 1". — Le der­

nier '1 B •. n 5V- — Distance Saint-Chrtsto. 
phe, li'. ' 

L'exoellent VIN Sa 

B A N Y U L S - T R I L L E S 
CUINQUI.NA 

pris avsc de l'eau da sets ou naturs 
et un filet de sirop da citron 

Msalttrs Immeulatemenl M agréablement 
O'EST L'APMITIP D'ETE 

PAR EXCELLENCE 
recommandé par MM. les Médecins 

aux Hommes. Dames et Enfants. 

Informations Financières 
ROURSE DE PARIS 

Paru, 16 juin MA. 
U marché maintient ses bonnes oésposittoi»», 

les demandes ne viennent pas relever les coure il 
est ^TBi. mais les offres sont moins nombreuses 

1 un grand progrès. A New-Pork l'ont 

1 donnes, sursit décidé d'en «anmander S.OOO nom 
* veaua pour profMar des prix «rajstagaux qui ont 

été consenti* par les ormstructsuh. 
Las Chartonnagea Russes sont indécis; Seul 

Csssmri 311 ; Soanovlce, 1M5. 
La compartiment du cuivre reste (nanttf; Vit 

18W. Cape l.v;. Tbarais. 1 » . 
Les mines d'or «ont tndecawe :F,a«t Rand Sa.BS 

Goldfields. e t ; Rand Mines. 1«6,W. 
• K ) . 

irsière semblé' s'être déjà ressaisie et les 
banques ont mis délibérément ds l'argent & la 
disposition des professionnels. 

La Renie Française s'inscrit A R4 coupon déta­
ché A partir d'aujourd'hui lintérét des Bous 
du Trésor est fixé a 1 % pour les bons d'un mois 
s moins de trois mois, h î l'4 % pour les bons 
de trois mois a moins de six mots; 4 1 % pour 
les bons de six mus il un an, 

l e Turc s'inscrit a aS.4S. Le ministère des Fi­
nances serait en pourparlers avec un établisse­
ment de crédit pour la venta de livres turques 
800.000 da Bons du Trésor. Les produit» de celte 
opération serviraient a payer les appointements 
de mars aux fonctionnaires. 

Au groupe dus emprunts coi 
1902 se tient à 483. Au cours de la s. si 
nière des délégations flnandèn^. l'saseï 
voM te principe du rachat de la ligne Bone-Guelma 
et la réalisation, par étapes successives, des 
rnovens de transports reconnus nécessaires pour 
1 amise en valeur des richesses minières du sud-
est conatan 

L'Italien Justifiant nos prévisions tombe k 'JB.^ 
et a Ofi 25 ; petit a petit la baisse mettra ee fonds 
d'Etat a un niveau en rapport avec celui des 
autres rentes inscrites a la cote. 

Les Etablissements de Crédit ne varient pas 
sensiblement • Banque de Paris, 1713, Crédit 
Lyonnais 1620, Lnion Parisienne, 1181, Banque 
Ottomane. 645. 

Les Chemins .le fer îrançals restent calmes : 
Nord 1668. Cette compagnie « I en pourparlers 
avec les différente constructeurs établis sur son 
réseau pour la fourniture (le dix voiture 
chruKMIon. 10 voilures mixles de première et 
deuxième classe. IK voitures de troisième classe 
et 500 wagons couverts. 

Le Lyon se nABocl" à IfcM. Cette rompapiie. en 
dehors des wagons pour lesquels des prix ont été 
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uns, 16 juin m». 

l a tendance du marché est IrrlguMère, tes tram 
«actions enregistrées sont peu importante* «t s'eh 
fectoeni a des cours discutés. 

Aniclic rétrrarade à 3040. BuUT ptrt K» franc* 
au prix de 6*00 !.e 150e est a 1J0.7S. Blsnzv sans 
entrain a 701. Rruay. assez résiliant A lifit" ainsi 
que la coupure a 156.50. Le 5e Careta revient u 
pro. On demande l'entier t «Sût) sans contre-par. 
Ile. Creapin kviiotir* k KO. Doneny discuté m 
919. Doiirges défend bien av>n cours de 4W.Su, 
Drocourt rénstant h 760. Kacarpelte se trattt. 
dan< les mêmes rondits>ns A •wf. Ferfav s ine . 
crit en hausse a 350 ainsi que Flinea S 6S. LafM 
abandonne Lue fraction S 15SS. Le dixieav a 
156.75. I.iévln s'amêli.->re A 451». Le 100s sécban. 
ge A 151. I.igny proCTesse S 678. Le groupe Mac-
las se montre mieux disposé, les échangea s e r 
fnctuent en hausse_ .1^ 30 \ 2 n i e u x _ S «S» . Lu 
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court revkwit A J 
Le 10e 

Au prn 
mé a 2 . 

Ihen de partii 

Nord 
gne s s coasobds A moi. 

IVnam-Amm est ans. 
'use s'adbete S 18» , 

valeurs diverses. 

Pour être renseigné rapidement at u*ont 
façon précise sur tontes les valeurs da B o u m 
et notamment sur les Cnarbonnagas. s'adrss 
ser au Journal. 
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de Lille. Paris et Bruxelles. 
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MARCHES DB PARIS 
Cours de clôiarc du 1S j'uiit 

COLZAS. — Tendance calme. — Cour. TA — 
Proch 7«. — Juillet-Août, 75.». — i dern. -<i*>. 
— t nov. 73.Ï5. — 4 mal. M 

SEsGLSS. - Tendance calme. - . C o u r SOL — 
Proch. 30. — Mal juin, »-. — Juillet août, 19.50. 
— 4 dern., 19.50. — * « a l , »» 

LINS — Tendance calme. — Cour., 60.2.V — 
Proch. fiO.75. — Juillet-Août, 61. — 4 dern.. M . » . 
— 4 nôv . 01. — 4 mal. >••. 

ALCOOLS. — Tendance calme. — Cour, 4Ï 
— Proch 42.75 — Juillet-Août. U.r . — 4 dern , 
4 Î » . — 3 d'oct., 42.». — 4 pr.. 43.5a 

BLES — Tendance calme. — tour. ».<». — 
Proch 27 70 — Mai-Juin, . . . — Juillet-Août, 2 ' M 
— 4 dern.. 86.90. — 4 mai, 

AVOINES. — Tendance calme. — Cour.. 21 .'jn. 
— Prooh 21.60. — Mai-Juin, » . — Juillet-Août, 
O.30. — 4 dern., 20.15. — 4 mal. M 
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Communales 19S0... 
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Nord Eapaausdr*).. 
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Pampet.io* 
Porttutal» (1rs).. 
Portugal! (»*) -, 
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U BLONDE AIMÉE 
%>HT Léon S A X I E 

TROISIEME PARITE 

Le» deux, chéries 

B u IMMI n'étsi l pas prononcu. Offlcietle-
l'Mnt, dans l s public, 0 0 n e l s mêlait pas à 
cette affaire. 

Cependant, il ( ta i t certain qoe Raymond 
Esvr-l le fllor. 

Ki il s e tenait s u r ses gardes. 
Ls baron, Kn-mema, quoique personne ne 

sarlAi de son n s v s u . avait os t l s conviction 
il u'il devait être pour quelque chose dans oe 
drasas dont tous las Journaux étaient pleins. 

Comme Max, depuis que cette altaire était 
coansja, a v a i t substemarM diaparu, il n'en 
avait que pius da certituda mjsnt à s a par-
ttelpsslon an crisse at plus de crainte à son 
propra su je t 

Il pensait que c'était sur lo i que devait s e 
Pspersoter là contre-coup.. . Le comte en 
fuite, s a n s argent, e u x abois , c'était une 
épee sttapandoe sur s a têts. 

Cependant. Il pouvait avoir confiance dans 
ses f a n s et H respirait à peu près tranquil­
lement c h e i kii. 

Le matin, après u s e nuit très pénible, car 
II r*: dormait plus, e t le moindre craque­
ment de boiserie le faisait sauter en l'air, 
frémir et se couvrir de sueur, ce matin, fa-
t i f i .4 a0b«M9x reanirant m a L - la tête lourde. • 

a.' à prendre le chocolat que le 
| domestique généralement lai apportait a son 

lever, darw son cabinet do travail , attenant 
4 la chambre à coucher. 

— Monsieur le haron a l'air fatigué, dit 
le valet de chambre ; monsieur le baron a 
tort de se faire uinai du mauva i s sang. 

— Ça ne se commande pas. 
— Puisque nous veillons.. . Monsieur le ba­

ron doit savoir qu'il n'a rien A craindre. 
effet. Oui. Veiller bien. Veillez.. . 

Le valet de chambre se retira, laissant l e 
baron un peu plus rassuré. Dans le jour, il 
avait moins peur. 

Le gros rerronnier s'apprêtait u tremper 
dans son chocolat sa rôtie beurrée, quand, 
en face de lui, tout A coup, sans qu'il fat pos­
sible ds dire comment U s e trouvait là, il 
nperçuL ayant sur sa face jaune, hâve, ti­
rée, un rictus sinistre, lo comte Mox.de Les-
tanque. 

Le maUveureuJt baron voulut crier, appe­
ler a u secours, mai s le sang afflua à sa gor­
ge, il pensa suffodjucr et demeura c o m m e 
cloué dans son fauteuil, roulant dee yeux ef­
farés. 

M;.K s'approcha de lui : 
— Allons. . . dit-il, vite de l'argent.. . Il m'en 

faut tout de suite . . . 
Le baron voulut protester. 
11 bredouilla i 
— Je n'en ai pas. . . Je n'ai pas a voue e n 

donner. . . Alles-vous-en. 
Ms i s Max brusqua les événements : 
— L à ! LA ! fit-il, je n 's ! pas le temps, au­

jourd'hui, de vous raconter que voua m'en 
devez.. . Les minutée sont précieuses pour 
mol. . . Vite de l'argent.. . 11 faut que je parte 
. . . que je m'en aille. 

Et, secouant le gros homme ! 
— Allons, grouillez-vous !..,. Pancfii-oioi 

de l'argent ! 

a Je n's» ai EMU 

— Je saurai bien vous en faire trouver. 
— Voleur.. . voleur. . . Allez-vous-en ou 

j'appelle las domestiques, jo sonne et je vous 
lms arrêter. 

— Regarde, fit Max, regarde ce joujou. 
Il lui mit sous le nrz un revolver. 
— Au moindre signal, je place la balle 

dans la mervei l leuse ciblé qu'est ta face cra­
moisie, et avant ton an>«', le mien s e r a en­
tendu. 

— Voleur ! répéta le baron. 
— Eh bien ! cl toi, qu'est-ce que tu e s ? 
— Assass in . . . c'est toi qui a fait tuer, si-
xi a s a ^ ^ r 

boy. le Gibo. 
non a s s a s s i n é toi-même 

qui a fait 
Lilia, le red-cow-

— Et loi qui a envoyé en Allemagne la 
mère de Lilia, pour qu'elle y périsse lente­
ment. . . qui a cause les malheurs de Li l ia . . 
qui a volé la fortune de Fabienne, qui a dé­
pouillé Alice Neilson.. . 

J e voudrais savoir qui des deux, du ba­
ron de Ferronnier ou du comte Max de Les-
tanque, e s t le plus voleur, le plus assass in . 

Max ricana. Puis , revenant au baron, af­
faissé : 

— Mais je n'ai pas le temps de discuter 
ce point délicat. Allons, de l'argent, d e l'ar­
gent. 

— Non !... non !..,- c'est fini. Je n'en don­
nerai plus... Je n'en-ai pas . 

— C'est ce que n o u s allons voir, fit Max, 
se rapprochant encore du fauteuil qu'emplis­
sait le baron. 

Et il sais i t le malheureux a l a gorge, eh' 
fonçant s e s mains rouges, aux pouces énor-
rr.îs, mains de gentilhomme-chenapan, dan» 
les chairs flasques, molles, qui retombaient 
sur l e col de ia chemise du gros Ferronnier-

Et il serrait. 
— L'argent I l'argent, ou Je t'étrangle ! 
Ls baron comprit qu'il n y avai t pas * 

tenter une résistance inutile. Il ne serait pas 
Je fiJW (a i l lit. il sentait au'HJrivé au BPiS? 

or) a s e trouvait... descendu :\ ce degré, ac­
cule do la sorte, la brute ne reculerait pas 
devant un nouveau crime, quand ee n e serait 
lu* par vengeance. 

Il céda avant de commencer a perdre l a 
respiration. 

— Oui, oui, fit-il, voilà !... 
— Je savais bien que tu seraj-t raisonna­

ble, -dit Max, riant, en t^seerrant les mains. 
C'est une manie chez toi. Il faut toujowrs te 
Prier... Mais, quand on t'a exposé convena­
blement les arguments tu cèdes. . 

Et tendant au baron les mains qui avaient 
failli l'étrangler, Il dit cyniquement : 

— La galette l V i t * . . 
Ls baron, tremblant comme la feuille, ou>-

vrit péniblement un tiroir de son vaste bu­
reau. 

Mcx aperçut des billets bleus. 
Il plongea aussitôt les mains dans l e ti­

roir, at iTempara de ce qu'il contenait... 
Et U g l i ssa l e tout dans la poche de s o n 

habit, sans se donner l a peine de compter, 
de voir quelle somme il prenait 

Puis , méfiant, et s s doutant que quand il 
serait hors de cette pièce, le baron donne­
rait l'alarme appellerait, le ferait prendre, 
quand U eut empoche l'argent, il revint a 
son cher oncle : 

— Merci, dit-il, grand merc i . . . 
Et, de nouveau, violemment, il le saisit à 

la gorge, et serra, cette fois, & l'étouffer. 
Le baron s e débattit comme un beau dia­

b le ; maie H ne pou ait se détaire de cette 
étreinte... il étouffait 

Max ne le lâcha que quand il le sentit dé­
faillir. 

— Comme ça. il ne dérangera personne, 
ne fera pas venir de domestiques, et je pour­
rai filer tout à mon aise. 

Pour parer à cette mesure do bonne pré­
caution, il donna au beron un énorme coup 
de. a&iPfi sur. l a £ & s t te ût é c o u t e r a v e c 

s o n fauteuil sur le parquai. 
On eilt dit un hippopotame & terre. . . . 
Puia il sortit mystérieusement , comme il 

«tait entré I... 
Ce ne fut qu'une heure après, e n venant 

enlever lo petit déjeuner du baron, que lo 
valet de chambre vit comment s o n maître 
avait pris tragiquement son chocolat ! 

Des médecins auss i t ' t appelés, firent re­
venir u lui le malheureux baron... non s a n s 
peine. . . et quand Joë Greenbalter, s i r Mar-
ous et le brigadier Raymond et eee agents 
arrlvèrept, ils le trouvèrent encore dans u a 
piteux état. 

On annonça a u baron l a Visite du briga­
dier. 

Ferronnier, tout d'abord, se méprit sur la 
but de la venue du policier. 

1T crut qoe l e brigadier venait pour l'at­
tentat dont il avait été victime et s'écria ! 

— Ah 1 brigadier Raymond, que vous avez 
bien fait de v e n i r ! Il faut m e protéger, m e 
défendre contre oe forban de comte de Les-
tanque.. . Il faut m e sauver !... Ah 1 vous ne 
savez pas, vous, ce dont ce misérable e s t 
capable! . . . C'est un monstre.. . un a s s a s s i n ! ' 

— Oh ! oh ! fit le brigadier Raymond, vou­
lant faire parler son homme.. . Oh ! c'est al­
ler un peu loin. . . le comte de Lestanque, un 
a s s a s s i n ! 

— Oui 1 oui I Vous allez l'arrêter lout de 
suite. . . 

— Encore faut-i! savoir T... 
— Ah ! si j'avais parlé plus tôt, tout ce la 

s e serait pas arrivé. 
— Enfin, qu'v a-Wl donc ? 
— Il y a. criait, suffoquant de colère, la 

baron poussif, il y a que ce chenapan, de­
puis quelque temps, m'extirpe de l'argent 
tant qu'il peut... n y a qu'après avoir ruiné 
sa femme, cette malheureuse Fabienne. . . 
C'est moi .qu'il veut mander, . , u y a que, 

voyant que J'ai cédé par esprit d e f a m i l t . , 
si j 'ai livré la dot de s a femme. . . je refust 
désormais de m e plier à s e s tentatives 0 
chantage . . . il a voulu m'étrangler, m e pot. 
gnorder. . . 

— P a s possible, le comte. . . 
— Parbleu 1... c 'est u n cheval ier d u spi -

s>nard... C'est un apaçfae en habit noir. CTêsf 
le dernier des a s s a s s i n s . . . 

— L a colère voua tait exagérer. . 
— P a s du tout... Le comte a l 'habitude <î< 

tuer ceux qui lui résistent. U joue dit ca*~ 
teau avec une facilité exiraordioaure. 

~ Ce sont des mots , car, jusqu'à présent, 
il n a tué personne. 

— Sauf le marquis d * Lavacotirt. . , 
L e brigadier Raymond sursauta . U tjut 

l'air de ne pouvoir ajouter fol à cet te acsuew-
tion, et le baron, emporté par l a colère, par 
son récit, e t pensant que, en faisant arrêt< r 
le comte, U s e garantissait , lui. d'une nou­
velle tentative d'assass inat , lis baron de 
Ferronnier donna a u brigadier Raymond la 
preuve de ce qu'il avançait . 

Il f l p tas : pour favoriser l 'arrestation d< 
cet h o m m e dangereux, il e o t n t n à le briga­
dier et Joe dans son bureau, d o n n a à Ray­
mond des papiers, d e s reçue, das le t tres «rm 
compromettaient fortement la comte et il 
alla Jusqu'à s igner s o n eawueattem d a s * 
sinat. promettant d'en fournir l a p r e u v e . 
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